L’adaptation sur les îles chars du Bangladesh
Les deltas fluviaux du Bangladesh sont aux premières lignes du changement climatique. Situées dans le delta du Gange- Brahmaputra, les îles et autres terres basses du delta, que l’on appelle chars, abritent 2,5 millions de personnes extrêmement vulnérables qui vivent avec des risques importants de crues fréquentes. L’impératif en matière de développement humain qui consiste à aider ces communautés à faire face aux menaces causées par les changements climatiques est connu depuis longtemps.
Des exercices innovateurs dans le domaine des coûts avantages en mettent en évidence les avantages économiques.
Les vies des populations chars sont étroitement liées aux fleuves et aux crues. Les chars mêmes sont soumises à une érosion et une reformation constantes, alors que les fleuves emportent le sol et déposent du limon. Des îles entières sont vulnérables à l’érosion et aux inondations, même si les populations vivant à proximité des canaux fluviaux non protégés doivent faire face à des risques particuliers.
La capacité de réponse à cette situation est limitée par la pauvreté.
Les zones riveraines du Bangladesh sont caractérisées par des niveaux élevés de dénuement humain.
Plus de 80 pour cent de la population y vit dans une pauvreté extrême (voir le tableau). Les indicateurs en matière de nutrition, de mortalité et de santé publique sont parmi les pires du pays. Les inondations représentent une menace constante. Les populations y font face en construisant des remblais et des fosses autour des terres agricoles, et en reconstruisant leurs habitations lorsqu’elles sont détruites.
Des crues même mineures peuvent entraîner des dommages importants. Les phénomènes de grande envergure, tels que les crues de 1998 et 2004, détruisent la production agricole et les habitations dans une large mesure, et isolent ainsi des communautés entières de services de santé et d’autres services publics d’importance cruciale. 

Le gouvernement, les donateurs et les communautés locales ont mis au point toute une gamme d’approches de la réduction de la vulnérabilité.
La protection des habitations a été identifiée comme prioritaire.
Dans le cadre du projet pilote Chars Livelihood Programme visant à protéger les propriétés familiales contre les inondations susceptibles d’intervenir une fois toutes les vingt-cinq années (la plupart des foyers sont actuellement vulnérables aux phénomènes intervenant tous les deux ans).
L’objectif consiste à construire des plateformes de terre sur lesquelles loger des habitations pour quatre ménages, avec des plantations d’arbres et d’herbe servant de protection contre l’érosion des sols.
Des pompes manuelles et des latrines de base sont fournies pour permettre l’accès à une eau propre et à l’assainissement.
Près de 56 000 habitants des îles chars ont déjà participé à ce programme de relogement. 
Les avantages pour les participants se traduisent sous la forme d’une exposition réduite aux crues. Est-il toutefois rationnel d’un point de vue économique d’amplifier l’initiative pour 2,5 millions d’habitants des îles chars ? 
Sur la base d’informations recueillies auprès des populations locales pour estimer la hauteur appropriée des plates-formes de terre surélevées, identifier les matériaux les plus appropriés pour limiter l’érosion de sols et pour prévoir les dommages futurs dans différents scénarios de changement climatique, les chercheurs ont réalisé des analyses de coût/avantage en vue d’évaluer les rendements potentiels.

Les résultats plaident en faveur des arguments économiques pour l’investissement. La création des 125 000 plates-formes surélevées pour protéger la population char des crues intervenant tous les 20 ans coûterait 117 millions de dollars US.
Toutefois, on estime que chaque dollar de ce montant devrait protéger 2 à 3 dollars sous la forme de biens et de production qui seraient autrement perdus lors des inondations.
Ces chiffres sous-estiment les avantages plus larges en termes de développement humain. 

La population des îles chars fait partie des plus défavorisées du Bangladesh.
En conséquence, les pertes subies au cours des crues comportent des implications très néfastes pour la nutrition, la santé et l’éducation.
Comme le montre le chapitre 2, les sinistres dans ces domaines peuvent piéger les populations à l’intérieur de cycles durables de dénuement, et compromettre leurs opportunités tout au long de la vie, conduisant à la transmission de la pauvreté d’une génération à l’autre. Il existe donc un besoin urgent d’évaluations à l’intérieur des pays des coûts et avantages des options d’adaptation identifiées, et d’amplification de ces évaluations dans le cadre d’exercices de planification budgétaire nationale prenant en compte les besoins des populations les plus vulnérables aux changements climatiques.
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